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C'était vraiment une sale affaire. Le corps de la petite fille avait été retrouvé déchiqueté et il
ne restait plus d'elle qu'un tas de chair sanguinolent.

Martin en avait vu, des morts, mais celui-ci avait réussi à lui faire détourner l'œil. Des corps
déchiquetés, décapités, démembrés, il en avait vu, mais pas à ce point là...

Martin  faisait  parti  de  la  Brigade  des  Ombres,  une  organisation  de  trois  hommes  qui
parcouraient  la  province  de  Nebula,  au  nord  du  Noble  Pays,  afin  d'empêcher  les  créatures
maléfiques de nuire aux villageois apeurés et stupides de cette région de fous.

Quand quelqu'un était tué par un être inconnu, c'était toujours à eux de faire le sale boulot.
Nettoyer le sol, retrouver la créature et la tuer. L'avantage de ce métier, c'était la prime. Parfois,
Martin et ses compagnons, Arthur et Paolo, avaient droit à plus de cinq milles écus chacun. Comme
quoi fréquenter des horreurs chaque jour avait ses privilèges.

Martin s'accroupit pour observer le corps de plus près. Le visage de la petite était la seule
partie  épargné  par  la  chose.  Ses  yeux  bleus  vitreux  semblaient  fixer  Martin  et  il  se  retourna
rapidement pour éviter d'être hanter par ce visage abattu et terrifié. Mais c'était trop tard, ces yeux
bleus allaient le torturer jusqu'au plus profond de son âme.

Martin se leva et fit signe à Arthur de nettoyer le sol.
– C'est toi le spécialiste !
Arthur se contenta de pousser un grognement et de se baisser vers le sol en bois pour le

nettoyer.
Martin sortit de la chaumière. Il fut soudain libérer d'un poids qui le pesait à chaque fois

qu'il entrait sur un lieu de crime : la peur. Cela faisait dix ans qu'il pratiquait ce métier, et pourtant,
la peur n'est jamais partie, elle est toujours plus présente à chaque découverte macabre.

– Alors ?
Martin se retourna vers la voix. Son phénix l'attendait sur le toit de la petite maison.
– Flamme, dit Martin agacé, je t'ai déjà dit de ne pas me poser de questions sur les crimes,

tu  n'es  pas  sensé le  savoir.  J'ai  déjà de la  chance que le  Conseil  est  accepté que tu
m'accompagnes.

– Même pas le nom de la victime ?
Martin hésita. Il regarda son phénix. Pendant que son maître perdait de la couleur et devenait

plus terne de jours en jours, Flamme restait flamboyant et plein de vie.
– Amanda,  c'est  une fillette  de sept  ans.  Ses  parents se sont  absentés  pour  nourrir  les

chevaux. Quand ils sont revenus, le mal était déjà fait.
– Quelle horreur !
– C'est bon ? Tu as eu ce que tu voulais ?
Flamme poussa un grognement d'énervement et s'éloigna pour aller jouer avec les enfants

apeurés du village.
Martin regarda son magnifique phénix voler avec ses majestueuses ailes rouge sang. Parfois,

la petite créature griffait maladroitement un des enfants avec ses griffes acérées. Mais rapidement,
l'enfant se relevait et se remettait à rire et à courir après Flamme. Comment ce magnifique oiseau
mystique arrivait à garder la tête froide avec toutes ces horreurs ? C'est ce que Martin se demandait,
car lui, il n'en pouvait plus.

– Tu as fini de regarder ton plumeau virevolter ?
Martin se retourna soudainement. Paolo se tenait juste en face de lui, le regard noir.
– Je...je ne savais pas quoi faire, je...
Paolo le fixa, puis lui sourit et lui donna une tape sur l'épaule.
– Allons, arrête de te morfondre, mon ami ! Des choses terribles t'attendent dans les jours

qui viennent, et je peux t'assurer que cela risque d'être dur à vivre.
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